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GAZETTE DES CAMPAGNES

celled.ont la majeure. partie des-'produits: lui est res-
tiWé sous la fdrme d'engrais verts ; et lavente d'un
gran.d nombre,: de ces produits, qui ;pourraient être
consommés avantageusement sur l'exploilat'on même,
donne. souvent des bénèéfices plus illusoires que- réels.

Qütrieme principe. d'assol7nents.-A près avoir employeé
tous lesmoyens que l'art fourntt pour mettre la terre
dans un 'tat, convenable- de nettete, d'aneublirsement
et de fertiUsation par l'emploi judicieux des labours,
des.hersages, des o'ulages, des sarclages, des houa ges,
des binages et d, s butiages, dit fauchage en vert, de la
c ons ommaton sur place, des amendements et des en-
gr-ais, il faut s'attacher constamment a la maintenir
rigoureusement dans tcet état*prospère, et a l'améliorer
'd est possible. r 'l'éffet du choix des cultures inter.

calaires, dme anière que chaque récolte prépare le suc
ces des recoltes fitures, et que ce succes soit toujours
assure, sauf les intempéries des saisons.

circonstances tellement reconnu es par quelques cultiva-
teursdans plusieurs parties de l'Europe, qu'ils aban-
donn'entquelquefois à des journaliers, pendant une
année.ertière, sans rétribution, les terres infesties
de germes etde racines nuisibles, à la charge de les
nettoyer en y pratiquant ces differentes cultures ; 40.
Celle de toutes les plantes quelconques destinées à
être ou fauchées de bonne heure on vert, ou consom-
mées en cet état, sur place, ou enfouies à l'époque
de'la floraison, parce qu'étant ainsi traitées, non-sou-
lement' elles ne peuvent épuiser le sol, qui fournit,
d'autant moins à chacune d'elles, qu'elles sont plus
éloignées de l'époque' critique de la formation et de
la maturité dos germes, niais elles le nettoient, l'a..
meublissent et le fertilisent considérablenie:t autant
par leurs débris et par les déjections animales qui ,s'y
trouvent réunies dans le cas de leur consommation sur
le champ ; 5o. Enfin celles des plantes cultivées en
rayons, même des graminées, 'à des intervalles suffi-
sants pour admettre l'emploi économique et expédi-

Il est certain que sur les terrains tenus constam- tif de la petite herse triangulaire et dela houe à che
ment en bon état de culture et d'amélioration, les vé- val, parce que, pouvant recevoir facilement, pendani
gétaux souffrent généralement moins des influences une grande partie de la durée de leur végétation, dif
météoriques nuisibles, et surtout de la sé'cheresse, des férentes opérat'ons toujours très-avantageuses pour
averses, .du hâle, des chaleurs excessives, des vents elles et pour celles qui leur succèdent, ello foui-
impétueux, desanimaux destructeurs, et même de la nissent encore les moyens de nettoyer, d'amoub!ir el
grêle, parce qu'ils ont plus de moyens peur prévenir, de fertiliser la terre.,
atténuer ou réparer au moins les dommages que ces Une erreur très-commune, et très-préjudiciable àredoutables fléaux du cultivateur lui occasionnent l'agriculture, porte un grand nombre de cultivateurs
trop souvent. à croire qu'il suffit qu'un champ soit abondamment

Il és également prouvé que le sarclage soigneuse- engraissé pour en obtenir d'abondantes récoltes de
ment fait assure lé succès des récoltes actuelles et fu- prod ctions utiles.
tures, comme son omission le compromet, et il existe Lee fumiers, qui sont les engrais les plus générale-généralement une différence' totale entre une récclte ment employés, quelque bien préparés qu'ils soient, ceprécédée d'une autre, selon que celle-ci a été sarclée qui arrive malheureusement trop rarement, ren-ou non sarclée. ferment toujours une quantité plus ou moins considé.L'experience de chaque année nous démontre irré' rable de semences nuisibles aux récoltes, et qu'il estcusablement aussi que les cultures ordinaires et suc- essentiel de détruire par des cultures préparatoires,cessives des graminées annuelles, telles que le b!é, le telles que celles qui admettent l'opération du houage,seigle, l*avoine et l'orge, soui lient, épuisent considéra- du sarclage, du buttage, du fauchage, etc.blement la terre, et forcent ordinairement le cultiva- >
teur qui s'y livre, à leur faire succéder une année de Il en résulte la nécessité d'appliquer ces engrais,
jachère ou de non produit, pendant laquelle il cherche toutes les fois qe les circonstances le permettent, à
à réparer'le mal qu'il reproduit ensuite, par le même des cultuies améliorantes et préparatoires, et non à
vice de rotation dans ses cultures. celles qui ne sont pas susceptibles de recevoir les opé-

Il est donc indispensable d'intercaler constamment rations propres à en prévenir les dangereux effets
la culture de ces plantes et de toutes celles qui pro- car il ne suffit pas que la terre abonde en principes
duisent de semblables effets sur le sol, avec des cul- végétatifs pour que ces produits soient a vantageux;
turs améliorantes, ou moins épuisantes et moins sa- il faut encore, et surtout, qu'elle sOit purgée aussi com-
is antes, plétement qu'il est possible des germes et des racines

Ces cultures sont: 1. celle du trèfle, du sainfoin envahissantes, qui non-seulement absorbent la ma-
et de la luzerne, qui font la base ordinaire de nos Jeure partie do ses principes, mais qui la souillent

aussi pour longtemps. C'est la, sans contredit, une despin Re rtificielles, plante -dont la rigoureuse végd.gad ase umite d ajcèe
tation étouffe et détruit ni tres-grand. nombre de vé. grandes causes du maitien de la ,achere.
gétaux nui:,ibles, etdont le aetritus annuel des feuilles, On ne doit jamais oublier qu'il est bien plus faciledes tiges et (les racines, fournit ample provision de et moins dispendieux de rétablir par les engrais unetor-e végétale très-mouble et très-fertile ; 2o. Celle terre épuisée, que de parvenir à nettoyer compléte-
des plantes légumineuses annuelles, particulièrement ment celle qui est une fois souillée, de germes et dedes feves, des vesces, dos pois et des gesses, qui, étant racines nuiisibles aux récoltes. La première opération
convenablement cultivées spécialement pour leurs ra-' peut souvent se faire dans l'espace d'une seule année,eiies ou tubercules, telles que les navets, les bette- et, la seconde en exige ordinairement un grand
raves, les pommes de terre, les carottes, les topinam- nombre, à cause de la dangereuse propriété qu'ont la
bouis, les panais, etc., lesquelles plantes étant soi- plupart des semences et des racines nuisibles de con.gneusement sarclées, houées et buttées, nettoient éga. server très-longtemps en terre leur faculté germina.
ecnment,. ameublissent beaucoup 'et épuisent pop ; tive, quelque effort qu'on fasse pour .la détruire.


